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La Mission laïque française tient son congrès mondial, du 14 au 18 avril 2018, à Deauville puis à Caen. - Crédit
Stéphane GEUFROI

Le congrès mondial  de la Mission laïque française (MLF) s’est  ouvert  ce samedi  14 avril,  à

Deauville et s’achèvera mercredi 18 avril au Mémorial de Caen. Les 800 congressistes attendus

samedi ont du travail tant la diversité culturelle, la laïcité et la libre réflexion sont au cœur de

l’école d’aujourd’hui.

800 congressistes pour l’ouverture

Ce samedi 14 avril 2018, le congrès mondial de la Mission laïque française s’est ouvert au CID

de Deauville. 800 congressistes étaient attendus. Les réunions plénières alterneront pendant

cinq jours avec les tables rondes sur des thèmes de travail tels que l’évolution de l’école vers

une  génération  Internet,  la  place  de  l’élève  dans  l’école,  le  passage  par  l’interculturel  pour

comprendre la  laïcité… Mardi  et  mercredi,  les  participants  seront  accueillis  au Mémorial  de

Caen.

60 000

C’est  le  nombre d’élèves que comptent  les  109 établissements gérés par  la  Mission laïque

française dans 38 pays. L’association existe depuis 1902 et dispense un enseignement qui se

veut laïque et interculturel. Écoles maternelles et élémentaires, collèges, lycées scolarisent des

enfants français à l’étranger, mais aussi des élèves d’autres nationalités. L’enseignement est

dispensé  en  français,  dans  la  langue  du  pays  et  la  plupart  du  temps  en  anglais.  « Un

multilinguisme qui est en soi une richesse inestimable car la francophonie ne se construit pas

contre  mais  avec  les  autres  langues  et  cultures » ,  a  salué  notamment  Catherine  Morin-



Dessailly, conseillère régionale, sénatrice et présidente de la commission culture, éducation et

communication au Sénat.

« Des racines et des ailes »

Avant d’entamer réflexions et travaux, les congressistes ont assisté ce samedi  aux discours

inauguraux du recteur de l’académie de Caen, Denis Rolland, du président de la MLF, François

Perret,  mais  aussi  du  directeur  général  de  l’enseignement  scolaire,  Jean-Marc  Huart,  qui

représentait Jean-Michel Blanquer, ministre de l’Éducation nationale qui avait annulé sa venue.

Jean-Marc Huart a insisté sur la nécessité de donner aux élèves « des racines, mais aussi des

ailes. » « La laïcité  est  ce trésor  français qui  permet  de réfléchir  en liberté  sans ignorer  les

besoins métaphysiques de l’homme » , a pointé Jean-Michel Blanquer dans une vidéo diffusée

aux congressistes.

« La laïcité comme pédagogie »

François Perret, président de la MLF, a insisté sur la « boîte à idées » que constitue l’association

dans les questions qui traversent actuellement l’école, en France ou à l’étranger. « L’école doit

être  un  foyer  de  libre  réflexion.  Distinguer  savoir  et  croyance,  raisonner  sans  a  priori,  ça

s’apprend. » Il a défendu en cela la « laïcité comme pédagogie » et « le nécessaire détour par la

diversité culturelle pour construire chez les jeunes un esprit critique. » Indispensable, « en ces

temps de diffusion de fake news et de primat des émotions et de l’immédiateté. »

Aurélie LEMAÎTRE.


